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SAMSON ET DALILA



PERSONNAGES

DALILA.

SAMSON.

LE GRAND-PHÈTHE ÜE DAGÜN.

ABIMÉLEGH, Satrape de Gaza.

UN VIEILLARD HÉBREU.

UN MESSAGER PHILISTIN.

PREMIER PHILISTIN.

DEUXIÈME PHILISTIN.

HlCUREU.\, PuiLisriNS.



SAMSON ET DALI LA

ACTE PREMIER

Uuo place publique dans la ville de Gaza, ou Palestine; à gauche,
le portique du temple de Dagon. — Au lever du rideau, uuo foule
d'Hdbrcux, hommes et femmes, sontrdunis sur la place dans l'atti-

tude de la douleur et de la prière. Samson est parmi ou.x.

SCÈNE PREMIÊIIE

SAMSON, LES HÉBREUX

LE CHŒUR.

Dieu d'Israël! écoute la prièi'e

De les enfaiils l'implorant à geuoux.
Prends en pitié ton peuple et sa misère
Que sa douleur désarme Ion courroux!

LES FEMMES.

Un jour, de nous tu détournas la face,

El de ce jour ton peuple fut vaincu!



SAMSON KT DALILA.

LE CHŒUR.

(Jiioi! veux-lu donc qu'à jamais on efface

Des nations celle qui l'a connu?

Mais, vainement tout le jour je l'implore;

Sourd à ma voix, il ne me répond pas!

Et cependant, du soir jusqu'à l'aurore,

J'implore ici le secours de son bras!

LES HÉBREUX, basses.

Nous avons vu nos cités renversées,

Et les gentils profanant ton autel.

LE CHŒUR.

Nous avons vu nos cités renversées

Et les gentils profanant ton autel,

El sous leur joug nos tribus dispersées

Ont tout perdu, jusqu'au nom d'Israël!

N'es-tu donc plus ce Dieu de délivrance

Qui de l'Egypte arrachait nos tribus?

Dieu!

As-tu rompu celle sainte alliance,

Divins serments, pai' nos aïeux reçus?

SAMSÛN, surtaiit do la lulllo ;i droite.

Arrêtez, ô mes frères!

Et bénissez le nom
Du Dieu saint de nos pères!

Car l'heure du pardon

Est peul-èlre arrivée!

Oui, j'entends dans mon cœur

Une voix élevée!

C'est la voix du Seigneur



ACTE I. — SCENE I.

Qui parle par ma lioiiclie.

Ce Dieu plein de bonlé.

Que la prière touche.

Promet la liberté!

Frères, brisons nos chaînes.

Et relevons l'autel

Du seul Dieu d'Israël !

Hélas! paroles vaines!

Pour marcher aux combats,

Où donc trouver des armes?

Comment armer nos bras?

Nous n'avons que nos larmes

L'as-tu donc oublié.

Celui dont la puissance

Se nt ton allié?

Lui qui, plein de clémence,

A si souvent pour loi

Fait parler ses oracles,

Et rallumé ta foi

Au feu de ses miracles?

Lui qui, dans l'Océan,

Sut frayer un passage

A nos pères fuyant

Un honteux esclavage?

LE CHŒUR.

Ils ne sont plus, ces temps

Où le Dieu de nos pères



SAMSON ET DALILA.

Protégeait ses enfants,

Entendait leurs prières!

Malheureux, taisez-vous!

Le doute est un blasphènne !

Implorons à genoux

Le Seigneur qui nous aime!

Remettons dans ses mains

Le soin de notre gloire.

Et puis, ceif,'nons nos reins,

Certains de la victoire!

C'est le Dieu des combats,

C'est le Dieu des armées!

Il armera vos bras

D'invincibles épées!

LE CIIÜiöB.

1.0 souflle du Seigneur

A passé dans son ümel
Chassons de notre cœur

Une terreur infâme.

Et marchons avec lui

Pour notre délivrance,

.léhovab le conduit

Et nous rend l'espérance!



ACTE I. — SCENE II.

SCENE II

Les Mêmes, ABIMELECH, PHILISTINS

fAbimélech entre par !a gauche, suivi de plusieurs cruorriors et

soldats philistins.)

.\BIMELECH.

Qui Jonc élève ici la voi.x?

Encor ce vil troupeau d'esclaves,

Osant toujours braver nos lois

Et voulant briser leurs entraves!

Cachez vos soupirs et vos pleurs

Qui lassent notre patience
;

Invoquez plutôt la clémence

De ceu.\ qui furent vos vainqueurs!

Ce Dieu que votre voix implore

Est demeuré sourd à vos cris,

Et vous l'osez prier encore

Quand il vous livre à nos mépris?

Si sa puissance n'est pas vaine,

Qu'il montre sa divinité!

Qu'il vienne briser votre chaîne,

Qu'il vous rende la liberté!

Croyez-vous ce Dieu comparable

A Dagon, le plus grand des Dieux,

Guidant de son bras redoutable



SAMSO.N KT DAl.IKA.

Nos fiucrriers victorieux?

Voire divinilé craintive,

Tronihiaiile fuyait devaiil lui.

Comme la colonilic plaintive

Fuit le vautour qui la poursuit!

C'est toi (jiK! sa bonclie invective,

Et la terre n'a point tremblé?

Seigneur! l'abîme est comblé!

Je vois aux mains des anges

Briller l'arme de feu,

Et du ciel les plialanges

Accourent venger Dieu.

Oui, l'ange des ténèbres,

En passant devant eux.

Pousse des cris funèbres

Qui font frémir les cieux!

Enfin, l'Iieure est venue,

1,'lieure du Dieu vengeur,

Et j'entends dans la nue

Eclater sa fureur.

Oui, devant sa colère

Tout s'épouvante et fuit!

On sent trembler la terre,

Aux cieux la foudre luit!

LK en CE IUI (Uoljrnux).

Oui, (levant sa colère

Toul s'épouvaiile et fuit!



ACTE I. - S CENE 11.

Un sent Iroiiililer la terre,

Aux cieux la foudre luit!

ABIMÉLECH.

Arrête! insensé, téméraire!

Ou crains d'exciter ma colère!

Israël ! romps ta chaîne!

peuple, lève-toi !

Viens assouvir ta haine!

Le Seigneur est en moi!

loi, Dieu de lumière,

Comme aux jours d'autrefois

Exauce ma prière

Et combats pour tes lois!

LES HKIiREl'X.

Israël! romps ta cliaine!

peuple, lève-toi!

Viens assouvir ta haine!

toi, Dieu de lumière,

Comme aux jours d'autrefois

Exauce ma prière

Et combats pour les lois!

Oui, devant sa colère

Tout s'épouvante et fuit!

On sent trembler la terre

Aux cieux la foudre luit!

Il déchaîne l'orage.



SAMSON ET nALILA.

Commande à l'ouragan,

On voit sur son passage

Reculer l'Océan!

LES HÉBREIX.

Israël! romps ta chaîne!

peuple, lève-toi!

Viens assouvir ta haine!

Le Seigneur est en nioil

toi, Dieu de lumière,

Comme aux jours d'autrefois,

Exauce ma prière

Et combats pour tes lois!

Israël! lève-toi!

(Abimélech se précipite sur Samson l'épée à la main pour le frapper.

Samson lui arrache l'épée des mains et le frappe. — Abiraélech crie

en tombant : A wioi.' — Les Philistins qui accompagnent le satrape

veulent le secourir; Samson, brandissant son épée. les éloigne.— II

occupe la droite de la scène; la plus grande confusion règne parmi
eux. Samson et les Hébreu.x sortent à droite. — Les portes du
temple de Dagon s'ouvrent; le grand prêtre, suivi do nombreux
serviteurs et gardes, descend les degrés du portique ; il s'arrête de-

vant le cadavre d'Abimélech; les Philistins s'écartent devant lui.)

SCENE III

Les Mêmes, LE GRAND PRETRE,
SERVITEURS, GARDES

LE GRAND PRETRE.

Que vois-je? Abimélech ! frappe par des esclaves!

Pourquoi les laisser fuir'? (Courons, courons, mes braves!



ACTE I. — SCENE IV.

Pour venger votre Prince, écrasez sous vos coups

Ce peuple révolté bravant votre courroux !

PREMIER PHILISTIN.

J'ai senti dans mes veines

Tout mon sang se glacer;

Il semble que des chaînes

Soudain vont m'enlacer!

DEUXIÈME PHILISTIN.

Je cherche en vain mes armes,

Mes bras sont impuissants.

Mon cœur est plein d'alarmes,

Mes genoux sont tromlilants!

LE GIIAND PRÊTRE.

Lâches! plus lâches que des femmes!

Vous fuyez devant les combats!

De leur Dieu craignez-vous les flammes
Qui doivent dessécher vos bras?

SCÈNE IV

Les Mèmks, UN MESSAGER PHILISTIN

LE MESSAGER.

Seigneur! la troupe furieuse

Que conduit et guide Samson
Dans sa révolte audacieuse

Accourt, ravageant la moisson!



SAMSO.N i:t dami.a.

PREMIER ET DIÎUXIKME PHILISTINS.

Fuyons un daiiyer inutile!

Quiltons au ])lus vile cos lieux
;

Seigneur, aljandoiinons la ville

Et cachons notre honte aux yeux.

LE MESS.\nER.

Quittons au plus vile Cfs lieu.x ;

Seigneur, abandonnons la ville

Et cachons notre honti' aux yeux.

LE GR.^ND PRÊTRE.

Maudite cà jamais soit la race

Des enfants d'Israël!

Je veux en ell'acer la trace,

Les abreuver de lie! !

Maudit soit celui qui les guidi^!

J'écraserai du pied

Ses os brises, sa gorge aride.

Sans frémir de pilié !

Maudit soit le sein de la feinnie

Qui lui doinia le jour!

Qu'eiilin une compagne infâme

Trahisse son amour!

Maudit soit le Dieu qu'il adore,

Ce Dieu son seul espoir!

VA dont ma haine insulte encore

l.'aiilcl cl le iiouvdir!



ACTE I. — SCENE V.

LE MESSAGER, PREUIER ET DEUSIEUE PHILISTINS.

Fuyons dans les montagnes.

Abandonnons ces lieux.

Nos maisons, nos compagnes,

El jusques à nos dieus!

(Ils sortcDt par la gauche, emportaal le cadavre d'AIûmélech. Au
moment où les Philistins quittent la scène suivis du grand prêtre,

les Hdbreux, vieillards et femmes, entrent par la droite. Le soleil

se lève complètement.)

SCÈNE V

LES FEMMES et LES VIEILLARDS HEBREUX
puis SAMSON suivi des HÉBREUX vicloricux.

LES VIEILLARDS.

Hymne de joie, hymne de délivrance,

Montez vers l'Éternel !

U a dai)»né dans sa toute-puissance

Secourir Israël !

Par lui le faible est devenu le maître

Du fort qui l'opprimait!

11 a vaincu l'ûrgueiileu.K et le traître

Dont la voix l'insultait!

(Les Hébreux conduits par Samson entrent à droite.]

UN VIEILLARD.

Il nous frappait dans sa colère.

Car nous avions bravé ses lois!

Plus tard, le front dans la poussière,



SAMSUN ET Ü A LI LA.

Vers lui nous élevions la voix.

11 dil à ses tiibiis aimées :

Levez-vous, marchez aux combats!

Je suis le Seigneur des années,

Je suis la force de vos bras!

LES VIEILLAIIDS.

Il osl venu vers nous dans la délresse,

Car ses fils lui sont chers.

Que l'univers tressaille d'allégresse!

Il a rompu nos fers !

Hymne de joie, hymne de délivrance,

Montez vers l'Élernel !

Il a daigné dans sa toute-puissance

Secourir Israël !

SCÈNK VI

SAM S ON, DALILA, LES P II I L 1 STIN ES,

LE VIEILLARD HÉBREU

I^es portes du tomplo du Dayon s'ouvrent. Dalila eutro, suivie des

femmes philistines, tcuant dans leurs mains des guirlandes de

fleurs.)

L K S l' U I L 1 s ï 1 N K ;

Voici le printemps, nous portant des Ik'urs

Pour orner le front des guerriers vain([ueurs!

Mêlons nos accents aux parfums des roses

A peine écloses !

Avec l'oiseau chantons, mes sœurs!



ACTE I. — SCENE VI.

Beauté, don du ciel, prinlemps de nos jours,

Doux charme dos yeu-t, espoir des amours!

Pénèlre les cœurs, verse dans les âmes

Tes douces flammes!

Aimons, mes sœurs, aimons toujours!

DALILA, s'adressaut à Samson.

Je viens célébrer la victoire

De celui qui règne en mon cœur.

Dalila veut pour son vainqueur

Encor plus d'amour que de gloire!

mon bien-airaé, suis mes pas

Vers Soreck, la douce vallée.

Dans cette demeure isolée

Où Dalila t'ouvre ses bras!

SAMSON, à iJart.

U Dieu! toi qui vois ma faiblesse.

Prends pitié de ton serviteur!

Kernie mes yeux, ferme mon cœur,

A la douce voix qui me presse!

Pour toi, j'ai couronné muii Iront

Des grappes noires du troène.

Et mis des roses de Saron

Dans ma chevelure d'ébène!

LE VIEILLARD HÉBREU.

Détourne-toi, mon fils, de son chemin!

Évite et crains cette fille étrangère.

Ferme l'oreille à sa voix mensongère.

Et du serpent évite le venin!



SAMSON ET DA LILA.

Voile ses traits dont la beauté

Trouble mes sens, trouble mon âme !

Et de ses yeux éteins la flamme

Qui me ravit la liberté!

Doux est le muguet parfumé;

Mes baisers le sont plus encore;

Et le suc de la mandragore

Est moins suave, ô bien-aimé!

Ouvre tes bras à ton amante,

El dépose-la sur ton cœur,

Comme un sachet de douce odeur

Dont la senlinir est enivrante!

Flamme ardente (jui me dévore.

Et qu'elle r'avive en ce lieu.

Apaise-toi devant mon Dieu.

Pitié, Seigneur, pour celui (jui t'implon

LK VIKILLAKl) HEUUEU.

Malheur à toi, si tu subis les charmes

De cette voix plus douce que le miel :

Jamais tes yeux n" auront assez de larmes

Pour désarmer la colère du ciel!

Les jeunes tilles nui ont acconvpagné Dalila dansent en aRitaut des

guirlandes de fleurs qu'elles tiennent h la main et semblent provo-

quer les guerriers ht'hreux qui aceompagncnt Sanison. Ce dernier,

profondément troubli^ cherche eu vain il cHiter les regards de

Ualita; ses yeux, malgré lui. suivent tous les mouvements de l'en-



ACTE I. — SCÈNE VI.

cbanteresse, qui reste au milieu des jeimes Pbilistiucs. preuaut part

à leurs poseg et à leurs gesles voluptueux.)

DANSE DES PRETRESSES DE DAGOX.

Printemps qui commence.
Portant l'espérance

Aux cœurs amoureu.\,

Ton souflle qui passe

De la terre efface

Les jours malheureux.

Tout brûle en notre âme.

Et ta douce tlamme

Vient sécher nos pleurs;

Tu rends à la terre,

Par un doux mystère.

Les fruits et les Heurs.

En vain je suis belle !

Mon cœur plein d'amour.

Pleurant l'infidèle,

.\ltend son retour !

Vivant d'espérance,

.Mon cœur désolé

Garde souvenance

Du bonheur passé.

lïj'adressaut à Samsoa, tournée vers lui.)

A la nuit tombante.

J'irai, triste amante,

M'asseoir au torrent.

L'attendre en pleurant



SAMSU.N ET IJALILA.

Chassant ma tristesse,

S'il revient un jour,

A lui ma tendresse

Et la douce ivresse,

Qu'un brûlant amour

Carde à son retour!

LK VIEILLARD IIKBRKL".

L'esprit du mal a conduit cette femme

Sur ton eliemin, pour troubler ton repos.

De ses regards fuis la brûlante flamme !

C'est un poison ([ui consume les os!

Chassant ma tristesse,

S'il revient un jour,

A lui ma tendresse

Et la douce ivresse

Qu'un brûlant amour

Garde à son retour!

(Dalila regagne en chaniaut les degrés du temple et provoque Samson

du regard ; celui ci semble sous le charme. Il lidsite, il lutte et trahit

le trouble de sod àme.)



ACTE II

Lo Ihéàtra rcpi-L-seuto la vallée de Soreck, eu l'alcsliuc. A gauche I;

«temcure do Dalila, précédée d'un léger portique et cutouréc d
plautcs asiatiques et do liaues luxuriautos. — Au lever du rideau
la nuit commence, et se fait plus complète pendant toute la duréi
do l'acte.

SCÈNE PREMIÈRE

DALILA,

(Kilo est plus parée qu'au premier acte. Au lever du rideau, elle est
assise sur une roche, près du portique do sa maison, et semble
rêvouse.)

Samson, recherchant ma présence,

Ce soir doit venir en ces lieux.

Voici riieure de la vengeance
Qui doit satisfaire nos dieux !

Amour! viens aider ma faiblesse!

Verse le poison dans son sein!

Fais que, vaincu par mon adresse,

Samson soit enchaîné demain !

Il voudrait en vain de son âme
Pouvoir me chasser, me bannir!

Pourrait-il éteindre la flamme
Qu'alimente le souvenir'?



SAMSON Kï IJALII.A.

11 est à moi ! c'est mou esclave !

Mes frères craignent son courroux ;

Moi seule, entre tous, je le brave,

El le retiens à mes genoux !

Amour, viens aider ma faiblesse !

Verse le poison dans son sein !

fais que, vaincu par mon adresse,

Samsou soit enchaîné demain!

Contre l'amour, sa force est vaine;

Et lui, le fort parmi les forts,

Lui, qui d'un peuple rompt la chaîne,

Succombera sous mes efforts!

SCENE II

DALILA, LE GRAND PRÊTRE DE DAGON

LE GRAND FRÉTÉE.

J'ai gravi la montagne

Pour venir jusqu'à toi !

Dagon qui m'accompagne

M'a guidé vers ton toit.

Salut à vous, mon père !

Soyez le bienvenu,

Vous qu'ici l'on révère !

LE GR.^^ND PRÊTRE.

Notre sort t'est connu !

La victoire facile



ACTE II. — SCENE II.

Des esclaves hébreux

Leur a livré la ville.

Nos soldais devant eux

Ont fui, pleins d'épouvante.

Au seul nom de Samson

Dont l'audace effrayaulc

A troublé leur raison.

Fatal à notre race,

H reçut de son Dieu

La force avec l'audace.

Enclminé par un vœu,

Samson, dès sa naissance,

Fut marqué par le ciel

Pour rendre la puissance

Au peuple d'Israël !

DALIL.\, amèrement.

Je sais que sou courage

Bpave votre courroux.

Et qu'il n'est pas d'outrage

Qu'il ne garde pour vous.

LE GR.\.\D PRÊTRE.

A tes genoux, sa force

Un jour l'abandonna.

Mais depuis, il s'efforce

D'oublier Dalila.

Ou dit que, dans son âme.

Oubliant ton amour.

Il se rit de la llamme

Qui ne dura qu'un jour!



9AMS0N ET DAI.II.A.

Je sais que de ses frères

Écoutant les discours

El les plaintes amères

Que causent nos amours,

Samson, malgré lui-même,

Combat et lutte en vain
;

Je sais combien il m'aime

Et mon cœur ne craint rien.

C'est en vain qu'il me brave :

Il est fort aux combats.

Mais il est mon esclave

Et tremble dans mes bras!

LE GRAND PRÊTRE.

Sers-nous de ta puissance.

Prête-nous ton appui!

Que, surpris sans défense,

11 succombe aujourd'hui!

Vends-moi ton esclave Samson !

Et pour te payer sa rançon,

Je ne ferai point de promesses!

Tu peux choisir dans mes richesses.

Qu'importe à Dalila ton or!

Et que pourrait tout un trésor

Si je ne rêvais la vengeance!

Toi-même, malgré ta science,

Je t'ai trompé par cet amour.

Samson sut vous ilomi)tor un ,j«ur;



ACTE II. — SCE.\E II.

Mais il n'a pu me vaincre encore,

Car autant que toi je l'abliorre !

LE GR.4ND PRÊTRE.

J'aurais dû deviner la haine et ton dessein!

Mon cœur en t'écoutant tressaille d'allégresse.

Mais sur son cœur déjà n'aurais-tu pas en vain

Mesuré ta puissance, essayé ton adresse ?

Oui... déjà par trois fois, déguisant mon projet,

J'ai voulu de sa force éclaircir le secret.

J'allumai cet amour, espérant qu'à sa flamme

Je lirais l'inconnu dans le fond de son âme.

Mais, par trois fois aussi, déjouant mon espoir,

Il ne s'est point livré, ne m'a rien laissé voir.

En vain d'un fol amour j'imitai les tendresses,

Espérant amollir son cœur par mes caresses!

J'ai vu ce fier captif, enlacé dans mes bras,

S'arracher de ma couche et courir au.x combats !

Aujourd'hui cependant, il subit ma puissance;

Car je J'ai vu pâlir, trembler en ma présence.

Et je sais qu'à celte heure, abandonnant les siens,

Il revient en ces lieux resserrer nos liens.

Pour ce dernier combat j'ai préparé mes armes :

Samson ne pourra pas résister à mes larmes.

LE GRAND PRÊTRE.

Que Dagon, notre Dieu, te prête son appui!

Tu combats pour son culte, et tu vaincras pour lui!

DALILA.

Il faut, pour assouvir ma haine,



SAMSON KT DAI.ll.A.

II fallt que mon pouvoir l'onchaine!

Je veux que, v.iinru par l'amour,

Il courbe le front à son tour !

LE GRAND l'H h'iTRE.

.|p veux, pour assouvir ma haine,

Je veux que Dnliia l'enchaîne;

Il faut que, vaincu par l'amour.

Il courhe le front à son tour!

DALILA.

Il faut, pour assouvii- ma haine, etc.

LE C. nA.Nri l' HÊTRE.

En toi seule est mon espérance,

.\ loi l'honneur de la vengeance!

Je veux pour assouvir ma haine,

Je veu.x que Dalila l'enchaîne
;

Je veux que, vaincu par l'amour,

I
11 courbe le front à son tour!

Unissons-nous tous deux !

Mort au chef des Hébreux !

A moi l'honneur de la vengeance!

Il faut, pour assouvir ma haine.

Il faut (juc mon pouvoir l'enchaîne !

Je veux que, vaincu par l'annuir,

Il courbe le front à son tour !

Unissons-nous tous deux!

Mort au clicf des Hébreux!

LE CIIANU l'RÈTHE.

Samson, nie di-^ais-Ui, dans ces lieux cloit se rendre?



ACTE II. SCENK III.

.Je l'attends!

LE GliAND PUÈTRE.

Je m'éloigne, il pourrait jious sur[)reiidro

Bientôt, je reviendrai par de secrets chemins.

Le destin de mon peuple, ô femme, est dans tes mains.

Déchire de son cœur l'invulnérable écorce,

Et surprends le secret qui nous cache sa force.

(Il sort.)

DA LILA se rapproche de la gaucho de la scène vers lo portique

de sa miiison, et s'appuio rêveuse à uu des piliei-s.

Se pourrait-il que sur son cœur

L'amour eût perdu sa puissance?

La nuit est sombre et sans lueur...

Hien ne peut trahir sa présence.

Hélas!

Il ne vient pas!

(S.Tmsoa arrive i)ar la droite. Il somhle ému, troublé, hésitant; il

regarde autour de lui. La nuit s'assombrit de plus on plus.)

SGÈNIi III

DALILA, SAMSdN

(liclairs lointains.)

En ces lieux, malgré moi, m'ont ramené mes pas...

Jo voudrais fuir, hélas! et ne puis pas.

Je maudis mon amour... et pourtant, j'aime encore.

Fuyons, fuyons ces lieux que ma faililesse adore!



SAMSON ET nALILA.

D A L I L A s avance

C'est loi, mon bien-aimé ! J'aLlendais ta présence.

J'oublie, en te voyant, des beures de soufTrance.

Salut! salut! ô mon doux maître !

Arrête ces transports,

Je ne puis t'i^coiiler sans bonté et sans remords!

Samson ! ô toi, mon bieu-aimé !

Pourquoi repousser ma tendresse?

Pourquoi de mon front parfumé,

Pourquoi détourner tes caresses?

Tu fus toujours chère à mon coîur,

Et tu n'en peux être bannie !

J'aurais voulu donner ma vie

A l'amour qui fit mon bunbeui !

l'rès de moi pourquoi ces alarmes?

Aurais-tu douté de mon cœur?

N'es-tu pas mon maître et seigneur?

L'amour a-t-il perdu ses cliarmes?

Hélas! esclave de mon Dieu,

Je subis sa volonté sainte;

Il faut, par un dernier adieu,

Hompre sans murmure et sans crainte

l^e doux lien de notre amour!



ACTE II. — SCKNE III.

D'Israël renaît l'espérance !

Le Seigneur a marqué le jour

Qui verra notre délivrance!

11 a (lit à son serviteur :

Je t'ai choisi parmi tes frères,

Pour les guider vers le Seigneur

Kt mettre un terme à leurs misères!

Qu'importe à mon cœur désolé

Le sort d'Israël et sa gloire!

Pour moi le bonheur envolé

Est le seul fruit de ta victoire.

L'amour égarait ma raison

Quand je croyais à tes promesses,

Et je n'ai bu que le poison

En ni'enivrant de tes caresses!

Ah! cesse d'aftliger mon cœur!

Je subis une loi suprême...

Tes pleurs ravivent ma douleur!

Dalila! Dalila! je t'aime!
{Éclairs lointains.)

Un dieu plus puissant que le tien,

Ami, te parle par ma bouche;

C'est le Dieu d'amour, c'est le mien!

Et, si ce souvenir te touche,

Rappelle à ton cœur ces beaux jours

Passés aux genoux d'une amante

Que tu devais aimer toujours,

Et qui seule, hélas! est constante!



SAMSO.N KT DA 1,1 I.A.

Insensée! oser ni'accuscr!

Quand pour toi tout parle à mon Ame!

Oui, dût la foudre m'écraser!

Dussé-je périr de sa llamnie!

(Éclairs plus rapprochés.)

l'ouï- toi si arratid est mon amour,

Que j'ose aimer malgré Dieu même!

Oui ! dussé-je en mourir un jour,

Dalila! Dalila! je t'aime!

Mon eœur s'ouvre à la voix, comme s'ouvrent les tl

Aux baisers de l'aurore!

Mais, A mon bien-aimé, pour mieux sécher mes pie

Que ta voix parle encore!

Dis-moi qu'à Dalila lu reviens pour jamais;

Uedis à ma tendresse

Les serments d'autrefois, ces serments que j'aimais

Ah ! réponds à ma tendresse !

Verse-moi l'ivresse!

Héponds à ma tendresse!

SA M SUN.

Dalila! D.ilila! je l'aime!

Ainsi qu'on voit des blés les épis onduler

Sous la brise légère.

Ainsi frémit mon cœur, prêt à se consoler,

A la voix qui m'est chère!

La tlèche est moins rapide à porter le trépas.

Que no l'est ton amante k voler d.uis les bras!



ACTE II. — SCENE III.

Ah! réponds à ma tendresse!

Verse-moi l'ivresse !

Par mes baisers, je veux sécher tes larmes,

Et de ton cœur éloigner les alarmes !

s AM s ON.

Ualila! Daiila ! je t'aime!

(Violeut coup (le tonnerre.

-Mais!... mou! quu dis-je, hélas! la triste Daiila

Doute de tes paroles!

Egarant ma raison.

Tu me trompas déjà par des serments frivoles!

Quand pour toi j'ose oublier Dieu,

Sa gloire, mon peuple et mon vœu!

Ce Dieu qui marqua ma naissance

Du sceau divin de sa puissance!

DALIL.\.

Eli bien! connais donc mou amour!

C'est ton Dieu même que ji'uvie!

Ce Dieu qui te donna le jour.

Ce Dieu qui consacra ta vie!

Le vœu qui t'enchaîne à ce Dieu

Et qui fait ton bras redoutable,

A mon amour fais-en l'aveu,

Chasse le doute qui m'accable!

(Éclairs et tonnerre lointain.



SAMSOiN KT DA LI I.A.

Ualila, ijiie veux-tu de moi?

Crains que je ne doule Je toi !

DALILA.

Si j'ai conservé ma puissance.

Je veux l'essayer en ce jour!

Je veux éprouver Ion amour

En réclamanl ta confiance !

(Éclairs et tonnerro de plus en plus ra|iprüehL<s.)

SAMSOiN.

Hélas ! qu'importe à ton bonheur

Le lien sacré ijui m'enchaine?

Ce secret que garde mon cœur"?

DALILA.

Par cet aveu soulage ma douleur!

SAMSON.

Pour le ravir, ta force est vaine!

u A L 1 L A

.

Uni! vain est mon pouvoir,

Car vaine est la tendresse!

Quand je veux le savoir,

Ce secret qui me blesse,

Dont je veux la moitié,

Oses-tu, dans ton âme.

Sans honte et sans pitié,

M'accuser d'être infâme ?

D'uni' immense douleur

Ma pauvre àme accablée

Implore le Seigneur

D'une voix désolée !



ACTE II. — SCÈNE 111.

J'avais paré pour lui

Ma jeunesse et mes cliainies!

Je n'ai plus aujourd'hui

Qu'à répandre des larmes!

Dieu tout-puissant

J'invoque ton appui!

Pour ces derniers adieux

Ma voix est impuissante!

Fuis! Samson, fuis ces lieux

Où mourra ton amante!

1).\L1LA.

Ton secret V

Je ne puis!

DALI LA.

Ton secret?

Ce secret i\m cause mes alarmes.

L'orage sur ces monts

Déchaîne sa colère !

Le Seigneur sur nos fronts

Fait gronder son tonnerre!



SAMSÜN ET UALILA.

DALI LA.

Je Ic lirave avec toi!

Viens!

h A M s ü N .

Non!

DALILA.

Viens!

<AMï IN.

Laisse-moi!

UALILA.

Que m'inipoile la foudre!

s AM s (IN.

Ji' ne puis m'y résoudre...

SA MScl.N.

C'est lu voi.x de mon Dieu!

Lâche! conir sans amonr!
Je te méprise! Adieu!

(Iialila coiin vci's sa (k'mouro; l'üi-ago est dans toute sa lui'cuf. Sam-
soii, levant les bras au ciel, semble invoquer Dieu. Il s'i'lance k la
suite (le Dalila. hdsite, et culiu outre dans sa demeure. — Par la
droite arrivent des soldats philistins qui s'approchent doucement
do la demeure de Datila.)

(Violent coup do tonuerre.)

Ü A L I L A, paraissant à sa fenêtre.

A moi ! Philistins ! à moi !

SAMSON'.

Tialiison!

(Les soldats so précipitent dans la ilemeure de Dalila.) Rideau.



ACTE 111

PREMIER TARLEAU

La prisuii do Gaza.

SCENE fremiéru;

SAMSON, LES HEBREUX

Sainsou, cuchaîaé, avouglc, los cheveux coupös, loiiruo la moule.
Dans la coulisse, chœur des Hébreux captifs.

)

Vois ma misère, liélas! vois ma détresse!

Pitié ! Seigneur ! pitié pour ma faiblesse !

J'ai détourné mes pas de ton clieniin :

Bientôt de moi lu détournas la main.

Je t'oll're, ô Dieu, ma pauvre àme brisée!

Je ne suis plus qu'un objet de risée !

Ils m'ont ravi la lumière du ciel;

Ils m'ont versé l'amertume et le liel!

LE CHŒUR.

Samson, qu'as-tu fait du Dieu de tes pères?

Qu'as-tu l'ait de tes frères'.'

3



SA.M SON ET DA LI LA.

Hélas! Israël dans les fers,.

Du ciel attirant la vengeance,

A perdu jusqu'à l'espéraiice

l'ar tous les maux qu'il a soullerls!

Que nos tributs à tes yeux trouvent uràce.

Daijîne à ton peuple épargner la douleur!

Apaise-toi devant leurs mau.ii, Seigneur,

Toi, dont jamais la pitié ne se lasse!

LE CHŒL'B.

Dieu nous confiait à ton bras,

Pour nous guider dans les combats;

Samson ! qu'as-lu fait de tes frères?

Qu'as-tu fail du Dieu de tes pères?

Frères! votre chant doulüureu.\.

Pénétrant dans ma nuit profonde.

D'une angoisse mortelle inonde

Mon cœur coupable et malheureux!

Dieu ! prends ma vie en sacrifice

Pour satisfaire ton courroux !

D'Israël détourne les coups,

El je proclame ta justice!

LES H li 11 K E C .\

.

Pour une femnie il nous vendait,

De Dalila payant les charmes.

Fils de Manoah, (]u'as-lu fait

De notre sang et de nos larmes?



ACTE III. — SCENE H.

A Les pieds, brisé, mais suiuiiis.

Je bénis la main qui me frappe.

Fais, Seigneur, que ton peuple écha]ipe

Â la fureur des ennemis !

LE CHŒUR (Hébreux).

Samson ! qu'as-tu fait de tes frères ?

Qu'as-tu fait du Dieu de tes pères?

(Les Philistins eatreut dans ia prison; ils entraînent Sainsou.)

Changement.

DEUXIÈME TABLEAU

Intérieur du temple do Dagon.— Statue du dieu. Table dos sacriticcs.

— Au milieu du sanctuaire, deux colonnes de marbre semblent
supporter Tédifico.

SCÈNE II

LE GRAND PRÊTRE, DALILA,
LES PHILISTINS

(Lo grand prétro do Dagon est entouré do princes philistins. Üalila,

suivie dos jeunes Philistinos, couronnöcs do fleurs, dos coupes à la

main. Uno foule de peuple remplit le temple. Le jour se lève.)

CHŒUR DES PHILISTINS.

L'aube, qui franchit déjà les coteaux.

D'une nuit si belle éteint les flambeaux;

Prolongeons la fête, et malgré l'aurore.

Aimons encore :

L'amour verse au cœur l'oubli de nos maux.



SAMSON ET LIAI. H.A.

Au venl du malin, l'ombre de la nuit

Comme un léger voile à l'horizon fuit.

L'orient s'empourpre, el sur les montagnes

Le soleil luit.

Dardant ses rayons au sein des campagnes.

BACCHANALE.

SCÈNE m

Les Mkmks, SAMSON, comluit pur un onlü

LE ÛKAN IJ I' UKTllE.

Salut au juge d'Israël,

Qui vient par sa présence égayer notre l'été!

Dalila, par tes soins, qu'une coupe soit prête;

Verse à ton amant l'hydromel !

Il videia sa coupe en chantant sa maîtresse

Et sa puissance enchanteresse !

LES PUlLiSTINS.

Sanison! nous buvons avec loi

\ Dalila, ta souveraine !

Vide la coupe sans effroi :

L'ivresse dissipe la peine !

S.\MSON, h part.

L'âme triste jusqu'à la mort.

Devant toi, Seigneur, je m'incline;

Que par ta volonté divine

Ici s'accomplisse mon sort !



ACTE III. SCENE III.

D.\L1L.\, s'approchaul de Samso iipe à la ma

Laisse-moi prendre ta main

Et te montrer le chemin,

Comme dans la sombre allée

Qui conduit à la vallée,

Le jour où, suivant mes pas,

Tu m'enlaçais de tes bras !

Tu gravissais les montagnes

Pour arriver jusqu'à moi,

Et je fuyais mes compagnes

Pour être seule avec toi.

Souviens-loi de nos ivresses !

Souviens -toi de mes caresses !

L'amour servait mon projet !

Pour assouvir ma vengeance

Je t'arrachai ton secret :

.le l'avais vendu d'avance !

Tu croyais à cet amour;

C'est lui qui riva ta chaîne !

Dalila venge en ce jour

Son dieu, son peuple et sa haine!

S.VMSON, à part.

Quand tu parlais, je restais sourd
;

Et dans le trouble de mon âme,

Hélas! j'ai profané l'amour

En le donnant à cette femme.

LE GR.^ND PIIÈTRE.

Allons, Samson, divertis-nous.

En redisant à ton amante



SAMSON ET DAI.If.A.

Les doux propos, les chants si doux

Dont la passion s'alimente.

Que Jéhovah compatissant

A tes yeux rende la lumière !

Je servirai ce Dieu puissant

S'il peut exaucer ta prière !

Mais, incapable à te servir,

Ce Dieu, nue tu nommes ton père,

Je puis l'outrager, le haïr,

En me liant de sa colère !

Tu permets, ô üi(3ii d'Israël,

Que ce prêtre imposteur outrage.

Dans sa fureur et dans sa rage.

Ton nom, à la face du ciel !

Que ne puis-je venger ta gloire

Et par un prodige éclatant

Retrouver pour un seul instant

Les yeux, la force et la victoire !

LES PUILISTIN», riant.

Ah I ah ! ah ! ah !

Rions de sa fureur !

Tu ne nous fais pas peur !

Dans ta rage impuissante, Samson, tu n'y vois pas !

Prends garde à tes pas !

Ah ! ah ! ah ! ah !

LE GRAM) l'ItÈTIlK.

Viens, Dalila, rendre grâce à nos dieux

Qui f(uit trembler Jèhovah dans les deux



ACTE !IÎ. SC EM-; III.

Du grand Dagon consultons les auspices;

Versons pour lui le vin des sacrifices !

îDalila et Je grand prêtre se dirigent vers la table des sacridces, sur
laquelle se trouvent les coupes sacrées. Ua feu brûle sur faute
qui est orné de fleurs. Dalila et le grand prêtre, prenant les coupes
font une libation sur le teu sacré qui s'active, puis disparaît pour
reparaître au troisième couplet de l'invocation. — Samson est resté
au milieu de la scène, ayant près de lui l'enfant qui le conduit : il

est accablé par la douleur et semble prier.)

DALILA, LE GRAiND PRÈTnF.

Il aidait

Inspii^int à

Gloire à Dagon vainqueur !

ma faiblesse

ta faiblesse

mon cœur

ton cœur

Et la force et l'adresse !

toi ! le plus grand entre tous,

Toi qui fis la terre où nous sommes,
Que ton esprit soit avec nous,

maître des dieux et des hommes !

LE CHŒL'R.

.Marque d'un signe

Nos longs troupeau."?;

Mûris la vigne

Sur nos coteaux !

Rends à la plaine

Notre moisson,

Que, dans sa haine.

Brûla Samson !

DALILA, LE GRAND PRÊTRE.

Reçois sur nos autels

Le sang de nos victimes.



SAMSON KT nALU.A.

Que t'otlVent des mortels

Pour expier leurs crimes!

LE CIIŒIH.

Gloire à Dagon !

DALILA, LE GRAND PHÊTIiK.

Aux yeux de tes prêtres divins,

Pouvant seuls contempler ta face,

Montre l'avenir qui se cache

Aux regards des autres humains!

LK CHŒUR.

Dieu, sois propice

A nos destins !

Que ta justice

Aux Philistins

Donne la gloire

Dans les comhats;

Que la victoire

Suive nos pas !

nALILA, LK GRAiNU PRÊTRE, LK CHŒUR.

Dagon se révèle.

La llamme nouvelle,

Sur l'autel, renaît de la cendre.

L'immortel pour nous va descendre!

C'est le Dieu,

Qui par sa présence

îWontre sa puissance

En ce lieu !

LE liRAND PRÊTRE, à Sarason.

Pour que le sort soit favorable.

Allons. Satnsnn, viens avec nous.



ACTE HI. — SCENE III.

A Dagou, le Dieu redoutable,

Offrir ta coupe à deux genoux !

(A 1 enfant.)

Guidez ses pas vers le milieu du temple,

Pour que de loin le peuple le contemple.

Seigneur, inspire-moi, ne m'abandonne pas I

Vers les piliers de marbre, enfant, guide mes pas!

(L'enfant conduit Sarasou entre les deux piliers

LE CHŒUR.

Dagon se révèle.

La flamme nouvelle.

Sur l'autel,

Renaît de la cendre.

C'est le Dieu

Qui par sa présence

Montre sa puissance

En ce lieu.

Dieu, sois propice

A nos destins !

Que ta justice

Aux Philistins

Donne la aloire

Dans les combats !

Que la victoire

Suive nos pas !

Devant toi, d'Israël

Disparait l'insolence !

Nos bras, guidés par ton esprit,

Dans les combats, ou par tes charmes.



SAMSUN i:r IIA 1.1 LA.

Ont vaincu ce peuple maudit,

Bravant la colère et tes armes !

A nos destins,

Dieu, sois propice;

Que ta justice

Aux Philistins

Donne la gloire

Dans les combats !

Que la victoire

Suive nus pas !

Gloire à Dagon !

Gloire !

SAM SON, placi entre les deux piliers et cherchaut aies ébranler

Süuviens-loi de ton serviteur

Qu'ils ont privé de la lumière !

Daigne pour un iiislant, Seigneur',

Me rendre ma force première !

Qu'avec toi je me venge, ô Dieu !

En les écrasant en ce lieu !

(Le temple s'écroule au milieu des cris.)

TOUS.

Ah!

FIN
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7
I

H^a- .hh.vur j^ï^K"^
-^^-rt

Ah! chiissons di- noire ((eni- l^_ ne feneui- in _ l;1

Auf! M/;- imlliii mil ihui ,-/(//'/(, Hi-r tiusn- hiiichtsihiif/ eu

Ah! cniissons de noire <(eiir l' _ ne (eirenr m _ là

,1///'/ UV;- iriilliii mit ihm :i(lni^ ll,r uu^ir hnuhtsiliiiß ru

m̂e!

Ŝ
_ f;i
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J'diir- nu _ lie ^i< _ li _ \r,iii

lli-f <J,ili//r kilirt lins irir

-0 0-
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f'mii* nn I i*u Ai» li<• _ Il _ vniii
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no _ Ire d

Ciniihr kcliil un.
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- hfiniit.

Pour-

lin-

no _ de (le _ li

l.liiii _ !>, kihrt nus

P
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_ .e!

_ Hrr'

El miiichons n.vet lui, h( iii.ii

Ji'.f/f h'iirr/if Sri rerl'uniit, .1, _itr

El iii;ir«b(ii)s a_\er lui, El iiinr.

Il _ lit Fiinlit .<>/ vt'rl'fihiit, h- _ dr

i=^
» » m

Vian _ cei

\rii- _ tili!

El iiiiii-clions ;i_\(( lui

.\r _ lit yiirrlit s,i rei-l'iiiiiil.

Poil,

lirr

»•^M^Ml^^ß .*. '-^^^^^i^ft^f-f^^r

w
i^=fcg ^
»lions ii_\i'<- lui iViui

hiirilil \fi vrrhiniiil lier

ll'e dé

h, hchrt

Il _ Mail

lins iiir der!

4 ^''-J J'J'J J Ir- ,^ r
âzfzz^m-

lioiis a_\ec lui l'fnir no

I iiiilii sei vii-l iiiiil, lier idim

lif (1.- Il _ Vian

vus nu- drrf

y r
r[^ ^^

_ chon^ a_\eç lui l'uni iio _ (|-e dé _ li _ vrai)

h'iiii/it sfi verftnind. Der lilnii _ /n- kriirt uns irir der!
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LES MEMES, ABIMELECH, S;i(r:i|ii- (!.• üii/.i. IKK Vi)|tM.K.\, ABIMF.LKi.H.

Il nilii' |i,ir l.'i i;;iMrlic, -.iiiNi de |ilir>l<'(/r» j;mhi-- Hill Ion links iiiif, mil lufiilijc iiini kririjvvh

.

vv- .-1 >,.I,I;,K l'Iiili-lniv

Ail" moclt'iai.. Ml(>- J)

S ABIMKI.ECII.

im te V»_-_

f^-r : ^ I

'i r-T^'-' -̂:==^=r=^SE
r 1 ^

Qui (idiic <_ lè\f i_(i lii \oix?

\\,i- isl'.s vnii (Irm dtrBuf rr _ tout?

En _ cor ce villrfii'|)tMii<l<s.

Sin/i'.s irir - ilir jr _ m- ffi.ijiii

1^
2S

P1^ ^^=¥^ ê :::4^^ EÊ^ Üa
_ cl;i _ vcs,

Srlnvfii.

()s;iiil (oiijoiirs bi'axt'f nos lois El voiilanl hri

///>' iinsrc Mnilit so iift iir _ hlihiit^ liir lioih ii\( lit iji-

^ ^ ^- * ^S^ V

rr^

Ti-. -g-T'
m :ks\

T^-

Sfiii^n- p

^eee4#
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-Ss ^P • ß 9i^^lE^^ ZZtl

.pus et vos [ilcun

iiliiiiniirlit'iitn W nth,

Qui las _ sent notre pa _li _eti.

Ich jTd-rh^tc Siclits -fiiiii Ver ^ m .

r r I
I I

I
I gi I r r I M ?

ce; lii_vot|uez plii.lot la clemeii

lliv, li'ich min ist irxr/iiip/f iinsn- linn

_ ce De ceux (^iii fuient

_ lie, Ihr M ^li' h'iisxt mit^^
H20S3-

TT IT ^^

'//>

'^K^ Vr -^
brr

.mi r
•

r I
J eää

tËirlif*

NOS vain _(jniuis!
A.» _ rrm Hliit!
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- Pin :,l|r-,-o.(|H2= *'

-J^lTTf^̂ ^^ -#—f-f^ Î=Ê
(>e Dieu (|ue \o-lie ><>ix iiii_|j|ü_re Es! ileiii»'ii_ié sourd à nos

lirr Holt, dru Ihr :ii ' ni _ /en H'if/t ht v _ //•/(/ i,,iih tu _ rvm

VOUS 10 _ sez j)ii

lill t't\, iin.\s ilnii A.H. Il

-m- V» *- ^ m •

^^gfgff^^gfP P^ ÜZ^

_fi- eu _ CO _ le, Quand il vous livre à nos nu' _ pris?

yoih Ihr khi . (jrtP Ihr Mi-ihl ilrr hiirrlilschiift dm II i\i' . irriht.

Si s;

Wiini .V(

puis _ siU) _ ce n'est pa;

iir Miulit Ijuli kdiiii tr

mM^
jt -0- ^ A

^m i -f

—

f-

?^ -f*f#^ m
1
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^Hi _ lie, Qu'il mon _ (re >..i cli_vi_iii _ N !

. ri't _ ?(•«, Stn;i ' r hir _ nb ton sriiirw Thrnii!

Q.r;i
/-/•

vifOiiH Dfi _ ser

konittii' mir srlhst^

(j _ lie tliaT _ iiij Qu'il vous
hfi( li^ l-.ii _ rr Hit _ /(;/ f;/ _ i-ciii

_ de l;i li _ ber _ lé! _

^
PIP^

f lt>^ . ^
i

f-fig-f^^i

^Bmn^^^^
p'pd

Croy _ ez- vous re DieunjinpH _ rable A l).i_j;()n, le jilus f^niiid des

o hhi^iit Ihr Ell .rill t:nlf irr.tjlrii h, i, mit lioii->>i^ itim hor/istrii



Vo _ Ire (li_vi_iii _ (é ciain _ li _ ve, Ti'Piii

Uli _ IT l.aiiil mil il Uli), zum liiiii hr^ l.n _ rnii

.blan_le l'uy_ .'il devan( lui,

(.7(1« _ fx'ii sprr . i/irii irir Hnhn^

Coin _ me l;i CO

Wir ririi hol _ kill

\•J^gtpïM
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_ loiiibf [ilaiii _ li _ M' Fuit If Villi ^ (oui (|m i;i pintr

.///(/// ili,' mil . It,; Hiih .h: _ hn _ in i-iti- //„

>T—^—

^

—^ .1 i.]^rrp#, . gf-f^,»

U Sflllpre AU 'I44=#) SAMS()?i in^iiiie'f.s^.VS/» V /«//mv/,;'/.)

Œ r T r nrrr-f-^ f -] p 9
t—p^

(^fsl (oi (|iie s;i f)(>ii( lii' iii_\fc _ li

/*» liistiisl dcii lioll iiiis^rir \ii

Kl I,-.

/'/• l/ii/,/i.

lt'i_ie n\i point treiii _ bli'? Sei _ j;mur
fc/-- fir iirsclildiiii du II noch mihi? Vit _ Ivi- iiini!

l'.i _ Ijiiiif est < i)m_

Es iinlil ,t,is r.r .

Ped-r



.K'Miis ;iiiMn;iins Hfs ;iiii;i'sPiillc'il'';irtii<- île Un,

l.iii En - qii hiiiiml, :ii vw Iwii liait !•n I ini^rrUn'il,

El (lu < ifl If S pli.i _l;iii^is An unitMil \enj;fr'

/il stin _ Ji II ititn Vir/irrihrii Siii.riiiijl fr Sriiiltnniiiiiii

.

.Ile _ bres, En passjinl clfv.ml eux,

Si/inri _ Il II h'ti/irt ir :iiiii Hfniipf In r ^ un.

Pousst- (les (IIS In.

SI liiiiillifnrl liriiiii' _ ilir
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éE
^^—0- 'Ê^m "i^-

.lit"- _ l)ies Qui luiil trt'niir Ifs cieux!

/'ii/i _ rrii! lin Sliiriii h'ih' ich sic iKili'ii.

.^..11, j_..j vin ii.ir- ,i,.ii:- ,! mil' E<l.i_U'r s;i In _ l'eiir. Oui,

irnilit, l/iif \riii \'(ilk ist hc _ reit, Sein i:r_/)iit sri vollljrnrhl

.

Hnr!

vaut sa v<)_\v

Vor nciiii->ii lirini

JE.

Toiil sVpoii _\an(H el f'iiil!

/// _ trrt (in- h r _ liciiriiiKl!



Oll sfiil (reiiil)ler hl 1er _ re, Aux cieiix l;i Coii _ die luil! _

Wj'r liii - i-fii liritii- Sfiiii - IUI Im Hon nti- iurd sir hiil((l!

^

P

m k^wz±a
T
de _ VillllOlli,

Ulli:

Sil CO

^^^-- ^yr

Oui
Uni:'.,./

J^

de _ \;iiil s:i CO _ le

//( ; _ iiriii Ciiiii

Olli,

U< ir!

de _ Villll sa

P[^ *==2=

Olli,

Hrir!

de _ vaiil

vor

sa CO _ le

Uli _ llrlll (irilll

M^M.±^±fi b* ^^ -ß-

b» irr
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_!.•(.! Iii'-i'i) _ se, lf_ im- _ iMi

frrrlirr Tllinlsilinriiit Ver _ iny

I
^^=^ 1 hS I I I :t^ T~l If t i % %

A^

Ou ciiiiiis

Ui) sent Ireiiihli'i- Ni lent-. Aux <ieiix |;i Idiidin linl!

Wir liiin-n lni_iir Sli

i
s y s s - -h—1- ^ ^ k k :

Ç=r"

Oii seul (r<'iiilili'i- |;i IfiiH, Aiixcieiix l.i l'oïKlie Iml!
>!// Il'-' Il II lui _ III Sliiiiiiir^ lin liKhiiri-'riiil \ir Kiiiirl'

±zia
m m m m m-
J m -0— # -fe ^ 0^

Ou seul (iHiil)!''!' la ii-ri'e. Aux <a'ux la toudiv Itiil!

Wir Ihirrii lui _ iir Stiinnir,

A\s.

-# ^ j» » f -0

lin Ihiiiiii rniitl fi, hmiii'

f * »
> / /'

\ y:
F^

-jT y -?^ / / _^(L_i:L_L
On SMit tieitil)lt'i' la t<'i!

Wir liiiri II Ih i _ III- stiiiiiii

:z—:^ ^ ^^-^^

Alix (ieijx la ruuilif liril'

lui liiiiiiimriritsif hnutl!
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Stesso fi'jiijjo ( o - o)

fr^f " nîTr
r

' '

"^
Is_i". I! iniii|is la <li;nne! O |)fu_|)le, ! _ \t

i-i: irir _ ,{, fin! \t,iii inlk, ivlir _ In

dVxri _ (l'i- iii;i co _ lè_ie!

/.s/ t-.llrh \l - Un <]> - '"'•</

loj! Viens a>M)ii\li la liaîiit'l Lt' Sei_{^neur esl en moi!

Itir/i/ I iiiiht/'nrrliiHn .rlif sii, Siih^Dciii i:<itt kiintfift fiiv IikIi! Ii,r

[g^^^
(ni, Dieu (le ln_iiiière, CoinrDe aux jours d'an! re _ lois

Ihrr liilirl iiii.ur Srliiri-rt, Wir liiist /./• mil nus iriii;

Ex _ au _ ce ma pii.

Sri/i \,ilk /ml /./• Il- -
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ui ,
l> » ?

^
.ère, El coiiibal^ pour (es lui>!

.Iiiiit,l.tiil\t :ii!ii Sity Si'i . iif Sc/irinr!

Sii|). t'( CiMit. nnù. f

m\ y i\"
I-i_i"i _ t'I! rf)iii|)> t;i <li.i;'iie! (>

/\_/r/ .(7, '(V7- _ ./r frnl Miin

É r r I r r^rrr
ls_i;i _ fl! r<)iii|is t;i <Ii,hiU'! O
/s _ m _ (/, «(/ _ (il- j'nil M, 111

a i

4= Jll i f .^i.
i t^w "f~rn;*p-^ï^f^

:^

;*

i
\^^ ü^^ I r ;g 1^ =^

fî=f -^-^

fT' 'r; nr; M_r rr r-
''

i .^.f^^i'^ rr i

peu. pie, II' _ Ne - lui! Viens assouMi- la liaîne! Le S('i>;iieur l'sl ei

t'iii<litliarf1ic Hn^i/ic xn\ Si,/i^liiiii (.ntt hämfift für

-ß-^ «

t-i^rr fV-^^;^^
pen_p|e, le - \e - loi!

Volk ir.llc _ Ar hiihl

Aiens ass(iu>ii- l;i liaîiie! Le Seij^ncur est en

l'iin-lif/xirdir Ha . (lie sci^ Sii/ijiiiii (iiitt kfiiiif)!'/für
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l̂n± ^=^^̂ ' ' r ^\ M n
r

iii<h! () loi, llii'ii (II' lu _ llii""it', (."(ifiiiii>;iii\ jDiil s ir.iii_(!<'J'((is K.\ .

Iiii/if Ihr Hill- JTiliil iiiis.ir Sdninl, U/V Er rinst mil iiii>. 'ifn; Sriii

/J^ -^ P ^^=f=y=
I I k / :

' * ; *==6i=

iiini! O (oi, Dieu de lu _ iiiièif, fÀiniinr ;iux joui> tl";Mi_lifrois

///,/(/ //(; //./•/ fii/irt lins, r Srliir, ri, Wii l-.r rinst mit uns. nur

Ex_

^

^^^ ^^^ ^^"1=^ ï^t

^^^ -i r < r g »^ g ^^-^ s—s-

Oui, (|i'\;iiiI sa eu _

Hi I r/ riir liri _ iiriii

,n\ _ ( f iii.i |)ii^ »'le, El (oiiiLals puiir les lois!

W//A /lut rr rr- Inul, I riiU :iiin S/r// Sri _ iir Srlninr!

ic ma |)i i _ tie, Kl coiiibals [)utir (»-s lois!

t«./A liiit rr rr- lii'il. I iiiKt ziim Si,;/ Sri _ nr Sr/innr.

"m.
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s

It' _ If Tout sV _ poiivjinlf t't l'ml,

/;///( _ Jiir El- _ ti,lil der Er ^ den _ mild.

Oll seul (rcjiiljlfr in

Wir liö _ /•(// Uli _ //(•

WS r :p r
I
i^ r

\j
f

\ \^
r

j ,

». ^
|

jp
==f=^^;

i
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y

r^rr^f:
tt'i re; Aux cifiix la luu _ df Iml! Jl tl''(llill*_ llf lo _

IUI !i(//iet''st dl It

ê
i=te

r p IT

1

vi. K

- n'

_ dr.

(1(1111 _ riMiidf a I (iura _ };;i

lud Im- niliiinht das Wr

Ol,

Ihn

W
W

-V-

f^-ir r^ FTf
—

r-' \

ge He_((i _ I,., \\)_vv_
dru, 7iih\t im sliiriii



^ù ,V-F=^ * ß
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|)»'ii _ [lie lè _ V' - (oi! > It'IlS HS_S<HIMr (h

t'ilirhl _ hiir <1if Mil _ r/ir

f

.le, U-

,r_ II,-

\e - loi!

lie Iih/i!

izi- '

r- Fi r

^K'IIS HS_s()U\i|- l:i

Hirilit- l'or ilir Ha _ < /»

^^
lieu _ pie, le - ve - loi!

|ieil _ |)I<', le

Volk (/_ hr

Viens ;is_siiii\ ir- l;i

hiiriht^hnr dir Hu _ ein-

Ni eus •is_souMf \:\'

hlllrhl_hnr dir H,i _ , /„

I
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h;ii _ ne, I.e Sfi . f^m-ur e-s( en moi!

.s,/, Sic/i,l!' III C.iitt kn.'/ift fiir Dir/i!

o

h;ii _ ne, Le Sei_^netii- es( en moi!

>,/ .Si<7/, llriii lintt />iiiiipf't für liiili'.

O
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ryrte^
.S/,7/

i

i)()iif tes lois!

//<' Siliiinr!

T—n^

Is_r:._ël:

^^^
|);ils poili- les lois!

Sii(i Sri _ .vr Schnnr!^ i; $äB

/.s _ 7v; - ,7.'

3^

les lois!

Iir Sl/llliirJ^^
Is_rH-ël!

I.« - m . r/.'

(es lois!



57

le _ %»" - lui!

vir - lie fin!
ve-loi! ,

il- ftii!

-^m.^ ti^.-M-
lè _ >e - loi!

nrr - <tr firi!

^e-loi!

i

dr f,:,!^
SXi

f f

^

-t-;

—

t-
le _ ve - loi!

£

\e- loi!

,A- //riV

le _ ve - loi!

inr. ilr fni!

\e-loi!

itc fin!

^t^^-.m ^
z^ ^±--^~ y-±: <êi

mP^ îSEÉ

^m m ^
Aloiiiflecli se preci^ilf sur Sairi»i)ii ' ^iiee ;i Ih iii;iii> |ii>iii'leri':i|i|iei': S;iiimiii lui ai-rarhe lepeedf« iii»iiis el je

Afiiiiif/i t/i I lyrrif'/ ici'ii S( /m ,-r/ iiiif/ yfi'iii:/ .st'c/i iiiif'S/iiiiiOii wii iliiizii(liii(lil'iilii-iii.Siiiii>,iiii(iiliii\s.1ihiiiiliis. Silin erl,iiii(i

É^* E£ ^f^^f^^î^q^^^

ti;i|)|)«'. ABIMELECH im (oniliinit) ,\ moi.' ].fi I'tMlt-tiiis(|iil H<t'Uin|)»::iiHiil li'ï^;itiii|>H \eiilfiil Ih ,Hcoiirii: S.iiiMiii In ;<m(I1»siii(s(H!

mIi/üi// \hiiiii/i'li ziiHcIiii *RI>IF1.FCH '«.i.</,i«^;,r. "rf)\V.4i mw' hii-iihilktaàchiii hn'iyrririilhui \hiii,c/i lii :ii llHll'rii!rii, Siiiii.\,,„

..Cg 't sm '» U.

¥i}'uXr^ ^xt^ 3^-^
-H»

p If ^1^ ^^ # t> »

^--iJ'-^Lïr
^^

* ''L
~nr :?« ^g^I n

i'|i/eJt-sêluijjIieJ|so<-(Mi|HMiH;i(li((ilHHt'lHsiènHj;i|Ju»jiiHII(lr.iMilii-i.>iM-.-^lie|);Mniiieii\.SjMiv(,iHMli'^l^^ii^^

tn i/ilsiiiiiit itiiiiSi/iiii I h :iiiiit k. Xlliji null,, s. liit\it:iiiiiiiil\\nriiniiiii.Siiiiiyi,i,.iHi(ii,itiliii Hr/niii ii, /i iiiiiipliiiriift ni/ils ti/i
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Le«. l'(>i(<- ilii (••iii|)lf (le l):ij.tiM -.'oin relit , Ir

('ii;ill(l |ilè(Ç-c MllM (If IKlIllIlll \ vi'l \ llclll> fl

j;.inlr~ i|i~i'CII(l |r^ (lr;^rc» illl |liil( i (|llf; il s'hT-

irlf ,l.\:uil Ir r.'.il^iM-.' d' Al.i ili.'l.vli; |i-s l'Iiilis-

(iii> s'éi-îiilPiil (lf\;iii( lui.

///(• l'/diliii ifi.\ liii'imi'l' iiiiii/.\ l'iliii-ii .su-li. lin-

!•/,, i-intl Atl r t /'' /irllll, IIIIHir/., Il ton ll,i,l, l-ili-

^fini, Ti iiipi l-lii( ntvii iiiui llïidi-ii tr \tiii/l die

Il inyil-sliifin li,i;i/i liii/i hhihl ii,r A/uiiirlir/ist,-

li'ii, liir l'/iili\li r wrivliiii ihif'iirilil.\i(i//:iir'iiik.

SCENE III.

Stesso tempo.
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H/)tl|-_(|lMil les l.!l^^t|• l'ilil?

lll'l Ihr lossl Ml- rnt/tirh'll'l' Hirhri! rr _

_ se/ sdiis Noscoups Cf |)eu|)lf itnuLlf Liii _ vaiil vo _ (r<- cotii, i i)ii.\!

_ p'ô - ifv t)i:\liiij't! Vir- tiiihtit jviu's \(ilk, ilo-s uns :ii tiutzcn ivik/i!

W^^ i^J j-

^^ =0
ilà •

1^

1.' l'HILlM IN. (r.HSTF.R /'HII.ISTI h)

Jai senti d;iijs lm•^

/// t/ri/ A _ (/lin rf

.
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M-i _ m'sTuiif mon s;in>; st- j;l;i- <'*'r; Il sein _ lili- t|iie dt

Inr Hiiii'/ nur mir »jr

( Ij.iiiii's S(jii(linii \<iiil iirfiil.i _ ^yv.

_ /(ih)iit,(lir dosSiInvn-l fr.jii illi II luit.

'!<: vH^\\>\\^.(/ul III u i-iiiiisiiii)

m M t^ . p

Ji' cht'ichf •'!! N.iill mes ;ir _ _ lin-s, Mrs
Mil II Ail _ i/r nur ijr _ liliii _ _ idf. Ihn

UÊ C 9

\iv,y> iMXil iiiipiiis _ sauts,

iimliïill.lr yiiiht,

Mot) <(i III- l'st plfiii (l'a.

hii hnijl kl In- h tr.\t

üffq
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Il (.'.' iMiiir.i OiHiHrhiii sTiJi.)
?j2.--

ÉÉEÊ
La hes! plus 1*1

////• f/n ht

f—f f i-V
ä:^^

l;ii-_ iiiL'h,Mes ge_ii()ux soiil lrenil)l;tiilsl

n ir _ (Av, Als der Marii srhun vullhroilit!

'mE,1 ^
BLiJL-C-

f

rlirs (|Ut' (If.s It'm _ IlH's!

/r;/- jr ^ Hvn Siliiittcheii?

A'ous fuj_

F* ^i^Hr>^=î̂
i

gaï
;^^ if^t ^?~^ä
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û;is 1

Gloire à Da^on!

//n//A- Dir^ ftngnii!

\ f P f •

Gliiiiy il Daoo'n!

Ruhm Dir, UnijOii!

^^
_ hrncht

l

^ll^
Gloire à Diigon!

Iinnk Ihr, linqoi)!

i.^ a
f^^m

Gloiie à Ddf^oii!

Kiihin Utr, Pognii!

—l

—

m—^ m—«îm
pasl

hrnrht!

w»:, r -, r

Gloire à Dagon!

flniik nir, Hngniil

Gloire ;i DagOllI

Hiihiii nir, ringnn!

^
(>as!

hrnrht!

GKtire à Da^on!

Pnnk llir, f)ngoiil

\^

Giiiire a Dagon!

fliihiii Dir, lingnn!

^m- ÉfeÉfl



'2(^4



{Hnt iiiitiTffessi-n dieSniilen mit siiiirii Ai-mni iwisrfilmi(ii ntiiirf zu rschiillnii t n !iiii /ili.

w €--

Mm
^(-i

'a

Dir!

-iU_
s^V-

ms^
nir!

Air'modemlo (144-*-



2fi6

M * m m m m m m

J I

1^/ '^- * ) ^=
Souviens- loi de ton servi_teur

Stnrker llo<'.! <r-liftr_nif llirh itieih'.



ti«7

«
^ne [jour- un instant, Sfi_ faneur,

nolti'st mir mir jitit ri'V _ Irth'n

-•
i

'^
f : r r^

Me ren_dre ma t'oi' _ l'e |iiv

liif Krnft, die Un gnlLilm ennl yi _

f)
,

ff
-5^-

I
Bin Ifs •' - (ra_

'#

(I,e (('in|ile s Vri-oiilf :ui milieu dfs cris.l

,-^llirr Ti-iiiiirl sliirtzt ziisntnmen, vntrr dein y^'r/incsc/irfi des

saiit en ce lieu'

Viilk rivm Tod' zu xri'ih'ii!

itn^ dcr^ Ja -^ q^nu '^<j.' ^



268

»^ -r'-T^^^f^'ffrff^y^rrrrrr^ mlLffi'bffi

t^2^"ffi2Ë' tSEs"
L.PAKb'NT.GiMv; R.Ro(lier49.

In,,,; ll.i.MpIlv « ( \: s. ÜI1I1S, 51-53







-^ />.^"

'^.<



ii^^



KM

FOR USE !N ÎHE LIBRARY Q^i

PLEASE DO NOT REMOVE

CARDS OR SLIPS FROM THIS POCKET

UNIVERSITY OF TORONTO LIBRARY

MUSIC UNIVERSITY OF TORONTO

3 1761 07918482 6

FÜR USÇ !N THE LiBRARV Qf^kX




